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NOUS sommes devant le programme divin  
 que nous voulons prendre à cœur. 

Comme nous le constatons, l’influence du 
monde a fait de nous des égoïstes ayant le désir 
d’obtenir des avantages en faisant le moins 
d’efforts possibles. Il y a donc lieu maintenant de 
changer complètement notre éducation égoïste 
en une éducation altruiste en vivant les condi-
tions montrées par le Seigneur.

Le ministère du petit troupeau représente tout 
d’abord une œuvre expiatoire pour les pauvre-
tés, les péchés de l’humanité tout entière. Cette 
œuvre a été accomplie par notre cher Sauveur 
qui y associe les humains ayant répondu à son 
appel et désirant former le petit troupeau, les 
membres du corps de Christ, la sacrificature 
royale. En s’associant à cette œuvre sublime, 
ils acquièrent, par leur fidélité à pratiquer les 
voies divines, un caractère admirable, transpa-
rent comme le cristal.

La mentalité que nous avons développée au 
service de l’adversaire ne peut évidemment pas 
être mise de côté en un jour. Il faut un certain 
temps pour la démolir. Il faut beaucoup de pru-
dence, de patience et d’endurance de la part 
du Seigneur pour nous diriger et accomplir en 
nous cette transformation. De notre côté il faut 
de la docilité. Le Seigneur n’est jamais à court 
de patience. Il nous tient par la main tant que 
nous sommes d’accord de lui donner la nôtre 
et de marcher avec lui dans le chemin étroit 
conduisant à la vie. Le Seigneur laisse à chacun 
la liberté, mais dans tous les cas il fait tout son 
possible pour nous maintenir dans la bonne voie. 
Il n’épargne aucun secours, ni aucune aide qui 
nous seraient favorables et utiles, mais nous 
ne devons pas oublier que nous ne subsistons 
pas toujours.

L’appel retentit tant que nous avons des 
oreilles pour entendre, et nous pouvons en-
tendre tant que la circulation du sang se 
manifeste dans notre corps et que la vie est 
possible. Par conséquent, prenons à cœur 
les exhortations de l’apôtre Paul disant aux 
Hébreux: «Aujourd’hui, si vous entendez sa 
voix, n’endurcissez pas vos cœurs.» On peut 
s’habituer au programme divin et quand même 
ne pas changer de caractère. Le plus grand 
danger qui puisse se présenter, c’est que la 
vérité ne fasse plus d’effet sur nous.

Au commencement de notre course, lorsque 
nous comprenons l’appel du Seigneur, c’est une 
joie ineffable pour notre cœur; mais au bout 
d’un certain temps, nous pouvons passer par 
toutes sortes d’expériences sans avoir fait le 
nécessaire avec assez de zèle. Alors le monde 
ne cesse pas d’avoir une influence sur nous et 
nous empêche de courir la course avec succès. 
Nous devons nous ressaisir et combattre avec 

énergie cette influence de l’esprit du monde. 
C’est à nous d’opposer la résistance voulue au 
monde, mais toujours dans l’esprit et la bien-
veillance du Royaume de Dieu.

Nous nous opposons au péché, à l’injustice, 
à la méchanceté, à la malhonnêteté, mais nous 
ne nous y opposons pas au moyen d’autres 
méchancetés. Les hommes se défendent les uns 
contre les autres en employant comme armes 
le mal, la méchanceté, les coups, la médisance, 
même le meurtre sur les champs de bataille, en 
disant: «Il faut bien que je tue mon ennemi, 
autrement c’est lui qui me tuera.»

Telle est la politique du monde et de l’adver-
saire. Les hommes continuent à la poursuivre 
à grande échelle, ce qui va produire une des-
truction épouvantable au sein des humains. Ce 
sera le résultat le plus expressif de l’égoïsme 
raffiné qui se manifeste sur la terre. Les voies 
divines sont juste le contraire. Elles ont pour 
maxime: «Un pour tous.» Notre cher Sauveur 
s’est sacrifié pour la bénédiction de tous. Tous 
ceux qui ont été touchés par la grâce divine 
doivent à leur tour se pénétrer de ce même 
idéal «Un pour tous» en développant une 
grande reconnaissance envers l’Eternel et son 
Fils bien-aimé.

Il faut passer par une éducation toute nou-
velle pour arriver à considérer, non seulement. 
en théorie mais véritablement, nos frères et 
sœurs comme des membres de notre famille. 
Il faut les soutenir, ne jamais les abandonner 
et regarder l’Armée de l’Eternel comme les 
enfants du Christ. C’est donc une mentalité 
altruiste que nous devons acquérir ; c’est un 
attachement merveilleux qui doit se manifester 
entre les membres du petit troupeau et ceux 
de l’Armée de l’Eternel.

La pensée de l’antagonisme est profondément 
enracinée dans le cœur humain. Le Royaume 
de Dieu est formé de sentiments très différents, 
c’est une harmonie et une homogénéité mer-
veilleuses réalisées en toute première ligne par 
l’affection des enfants pour leurs parents. Les 
membres du corps de Christ forment la nou-
velle mère de l’humanité. L’humanité doit donc 
s’attacher à sa mère, la sacrificature royale, et 
tout particulièrement à son père qui, désormais, 
n’est plus Adam, mais notre cher Sauveur, le 
Christ.

Adam aurait pu rester éternellement le père 
de l’humanité s’il avait été obéissant; comme 
cela n’a pas été le cas, c’est notre cher Sauveur 
qui est venu remplir sa mission et former une 
nouvelle famille. Lorsque nous nous examinons 
vraiment sincèrement à la lumière de la vérité, 
nous constatons que l’esprit de cette nouvelle 
famille n’est pas encore exprimé très profon-
dément dans notre cœur. A certains moments, 

nous nous oublions et ne manifestons pas, 
envers les candidats de l’Armée de l’Eternel, 
les sentiments maternels empreints de toute la 
tendresse voulue.

Si les humains avaient accompli la volonté 
divine, leur descendance aurait été formée 
d’enfants de Dieu; ils ne pourraient dans ce cas 
pas dire que leurs enfants leur appartiennent en 
propre, puisqu’ils seraient des enfants de l’Eter-
nel; mais ils auraient alors été des artisans dans 
l’exécution du magnifique programme divin. Les 
hommes ayant perdu la vie par leur premier 
père Adam, selon la Parole divine déclarant: 
«Comme tous meurent en Adam, tous revivront 
en Christ», il est indispensable qu’un nouveau 
père et une nouvelle mère leur soient donnés. 
En l’occurrence, ce sont notre cher Sauveur, le 
Christ, et les membres de son corps.

Jamais les diverses dénominations religieuses 
n’ont envisagé sérieusement ce programme 
pour chercher à le réaliser d’une façon pratique, 
au fond de leur cœur; elles savent certaine-
ment que l’Écriture parle d’un second Adam, 
elles savent aussi qu’il faut aimer ses ennemis, 
mais pour elles la mise en pratique est lettre 
morte. Nous nous rendons ainsi compte que les 
humains sont aveuglés. La révélation des fils de 
Dieu doit leur apporter le message de la vérité 
qui se manifeste par une ligne de conduite pro-
duisant la bénédiction et un résultat admirable 
dans toutes les directions. 

Nous sommes donc heureux de réaliser le 
beau programme divin en nous associant à 
l’œuvre de notre cher Sauveur pour affermir 
notre vocation et notre élection; nous avons 
un Modèle sur lequel nous pouvons copier et 
qui nous indique la ligne de conduite à suivre, 
les obligations à remplir. Ainsi, si nous faisons 
une alliance sur le sacrifice avec l’Eternel, nous 
devons remplir fidèlement notre devoir, renon-
cer à nous-mêmes, vivre le programme en ayant 
une confiance illimitée dans l’Eternel, lui être 
complètement soumis et lui dire: «Je viens, ô 
Dieu, pour faire ta volonté, ta loi est au fond de 
mon cœur.» Telles sont les pensées qui doivent 
animer un véritable consacré.

Dans les petites stations que nous possédons 
aujourd’hui, cet esprit altruiste doit être vécu 
d’une manière exemplaire; on l’oublie encore 
souvent, et de nombreuses lacunes se révèlent. 
Nous sommes cordialement invités à continuer 
la course, à nous corriger de toutes façons en 
ayant devant les yeux le programme divin; s’il 
est vécu, il donne un résultat admirable.

Nous avons commencé l’œuvre très petite-
ment, mais elle s’est peu à peu développée 
comme résultat de nos efforts; la bénédiction 
est venue dans la mesure où nous avons suivi 
la bonne voie qui est complètement opposée 

Le principe de l’altruisme
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à celle du monde. Le monde ne peut pas nous 
comprendre, mais quand il voit la bénédiction, 
ses yeux s’ouvrent. Nous arrivons maintenant à 
l’époque où tout va s’écrouler, où les humains 
seront dans un désarroi terrible; ils viendront 
alors auprès des enfants de Dieu qui auront 
été protégés. Malachie déclare: «Le jour vient, 
ardent comme une fournaise. Tous les hautains 
et les méchants seront comme du chaume, 
mais pour ceux qui craignent l’Eternel, se lève 
le soleil de la Justice avec la santé sous ses 
ailes.»

A ce moment-là, les humains viendront à 
nous; ils viennent déjà, mais pas encore en 
masse; lorsque Babylone sera à terre, ils vien-
dront en courant. Evidemment, la tourmente 
nous éprouvera aussi, elle éprouvera notre foi 
et montrera ouvertement si notre foi est seule-
ment théorique ou si elle est pratique; si nous 
possédons une foi pratique, nous supporterons 
vaillamment et victorieusement l’épreuve.

Le beau programme divin nous remplit de 
bonheur, de joie et d’allégresse quand nous le 
prenons à cœur et nous efforçons de le vivre 
pour donner une démonstration admirable de 
l’œuvre de l’Eternel. Actuellement, les humains 
ont beaucoup de difficultés à s’approcher de 
l’Eternel et à remplir les conditions qui leur 
assureraient un succès véritable et définitif. Le 
programme du Seigneur est merveilleusement 
clair et précis; toutes facilités nous sont offertes 
pour atteindre le but qui est la viabilité, la vie 
éternelle sur la terre pour l’Armée de l’Eter-
nel, et l’immortalité de la nature divine pour 
le petit troupeau.

L’enseignement donné par le Seigneur peut 
être examiné sous toutes ses faces, personne 
ne peut le contredire, ni le démolir, car il est 
logique et clair, mais les hommes de science 
se tiennent en général à l’écart; ils étudient la 
théologie, mais devant les pas qui sont à faire 
leur courage faiblit. C’est seulement quand 
leur vogue aura disparu, quand le nimbe leur 
sera enlevé qu’ils s’approcheront du Royaume 
de Dieu.

Il s’agit donc pour nous de vivre courageuse-
ment les principes divins, de discerner ce qui 
est à réformer en nous et de nous corriger. Nous 
voyons facilement les défauts de notre prochain, 
mais combien c’est plus salutaire de nous exa-
miner nous-mêmes! Mettons-nous carrément 
devant l’écran de la loi universelle pour voir 
où nous en sommes et alors adressons-nous à 
Dieu, comme le péager, en reconnaissant toute 
notre pauvreté.

Le Seigneur nous accordera son secours si 
nous faisons le nécessaire pour nous réformer; 
nous ferons bonne figure auprès du Fils bien-
aimé de Dieu qui pourra alors nous accepter 
comme une pierre de la merveilleuse Jérusalem 
descendant du ciel, sainte, irrépréhensible, sans 
tache, ni défaut, ni rien de semblable, trans-
parente comme le cristal. Nous ne pourrons 
jamais être placés à côté du Maître si nous ne 
nous laissons pas éduquer de la bonne manière. 
Nous ne pourrons pas être des rois et sacrifica-
teurs qui reçoivent honneur et louanges dans 
tous les âges si nous ne nous conduisons pas 
comme tels.

Le Royaume de Dieu ne se bâtit pas avec du 
toc, ni avec des matériaux qui ne valent rien 
et ne peuvent pas rester debout; car il est dit 
que la Cité de Dieu ne sera jamais ébranlée, 
même si la tempête sévit jusqu’à faire trembler 
les montagnes et se manifeste jusqu’au cœur 
des mers. Il s’agit de faire partie de la Maison 

de Dieu, et pour cela il faut bâtir un caractère 
solide, une mentalité stable qui se confie entiè-
rement en l’Eternel.

C’est au pied du mur que l’on reconnaît le 
maçon. Notre cher Sauveur à été mis au pied 
du mur, et dans le moment le plus aigu de 
l’épreuve, alors que la difficulté et la douleur 
étaient les plus cuisantes, il a dit à son Père: 
«Père, s’il est possible, que cette coupe passe 
loin de moi. Toutefois, non pas ma volonté, mais 
la tienne.» Il a ensuite bu fidèlement la coupe 
jusqu’à la lie, afin de pouvoir remettre plus tard 
à tous les humains, aussi à chacun de nous en 
particulier, toutes les illégalités et les péchés 
commis, cela avec une grandeur d’âme et une 
générosité sublimes.

Notre cher Sauveur n’est pas avare de ses 
mérites, il les offre généreusement, mais seu-
lement à ceux qui les lui demandent et les 
estiment suffisamment. C’est pourquoi, lorsque 
nous manquons, nous devons nous repentir 
sincèrement et ensuite développer une pro-
fonde reconnaissance pour la couverture de 
nos pauvretés par le précieux sang de l’Agneau 
de Dieu. Ces sentiments nous aident à acqué-
rir l’attachement. Il s’agit de nous attacher les 
uns aux autres pour former le peuple de Dieu 
dont les membres sont intimement liés par les 
liens de l’amour divin qui sont si solides que 
rien ne peut les rompre.

Quel immense encouragement c’est pour 
nous de regarder à Celui qui est notre Modèle, 
l’apôtre de notre vocation, pour suivre son 
exemple et recevoir le secours de l’Eternel et 
sa puissante bénédiction! Il importe que nous 
demeurions dans une situation de cœur per-
mettant à l’esprit de Dieu d’agir en nous; alors 
nous serons toujours encouragés; nous aurons 
de la joie à apprendre les leçons nécessaires 
pour nous corriger.

Nous devons aussi être profondément re-
connaissants pour le bienveillant appui que 
le Seigneur nous accorde si largement. Que 
sa générosité développe de plus en plus dans 
notre cœur le désir de lui faire plaisir. J’ai vu 
une fois deux amis qui travaillaient ensemble à 
un même travail et dans une question de détail, 
leurs vues n’étaient pas les mêmes, mais l’un 
m’a dit : «Je désire faire plaisir à mon cher frère, 
aussi je préfère renoncer à ma pensée et adop-
ter la sienne par amitié et affection pour lui.»

De tels sentiments prouvent une véri-
table compréhension des voies divines. Tous 
n’agissent pas ainsi ; beaucoup parmi nous 
cherchent encore à faire prévaloir leur idée, 
disant: «C’est cela la bonne manière d’agir, je 
n’en veux pas démordre, je tiens mordicus à 
mon idée et ne veux rien savoir d’autre.»

Evidemment, lorsqu’il s’agit de questions 
de fond concernant la vérité, il faut avoir le 
courage de son opinion et ne pas laisser pas-
ser le faux pour du vrai. Mais dans ce qui ne 
porte aucun préjudice à la vérité et ne serait 
un déficit que pour nous-mêmes, nous avons 
l’occasion, par notre renoncement, de prouver 
notre affection, notre désir de nous mettre de 
côté pour avantager notre frère ou notre sœur, 
de montrer notre joie de faire plaisir, même si 
cela doit nous coûter quelque chose.

Du reste, entre frères et sœurs, ce ne sont 
pour ainsi dire jamais des points concernant 
la vérité proprement dite qui créent des diver-
gences. Le plus souvent ce sont des futilités, 
des façons de faire ou de voir, dans des détails 
insignifiants; dans ces circonstances, chacun se 
trouve mis au pied du mur pour savoir s’il veut 

renoncer en faveur de son frère pour lui faire 
plaisir, l’encourager et le soutenir.

C’est ainsi que notre cher Sauveur agit envers 
nous; il nous suit et nous encourage de sa grâce, 
il nous éduque avec une bonté inlassable, nous 
relève de nos chutes avec une patiente endu-
rance qui ne se ralentit jamais. Inspirons-nous 
donc des merveilleuses leçons d’amour et de 
dévouement qu’il nous donne; notre réussite 
dans la course sera assurée.

L’Eternel nous offre tout l’appoint dont nous 
avons besoin. Nous voulons nous souvenir de 
ses promesses, en étant sûrs qu’Il les tiendra 
fidèlement, car Il est désireux de nous affermir, 
de nous rendre inébranlables et de manifester 
en nous sa gloire si nous sommes dociles. Tout 
lui est possible, Il peut réaliser les choses les 
plus inouïes, les plus inattendues avec ceux qui 
se confient en Lui.

Pour que la bénédiction se manifeste vrai-
ment dans toute son ampleur sur notre travail, 
il faut que nous nous purifiions, que nous ne 
laissions jamais séjourner dans notre cœur des 
sentiments en désaccord avec les voies divines. 
Si nous nous observons sincèrement et faisons 
la chasse à toutes nos pensées illégales, l’esprit 
de Dieu aura une influence admirable sur nous, 
il pourra agir dans toute son intensité, et le 
résultat sera glorieux.

J’ai toujours constaté que lorsque de grands 
efforts sont faits, le Seigneur récompense au- 
delà de toute espérance. Il accorde une béné-
diction grandiose, il la fait entrer par les portes, 
par les fenêtres, ce sont vraiment les écluses des 
cieux qui s’ouvrent et déversent leur abondance 
sur les chers enfants de Dieu fidèles et zélés. 
Souvenons-nous que le Seigneur est toujours 
désireux de nous donner l’appoint si nous y 
mettons tout notre cœur.

Remplissons donc notre tâche avec une 
ardeur nouvelle! Vivons le beau programme 
divin dans la prière, dans le renoncement, par 
attachement et par joie de faire plaisir à l’Eter-
nel. Si nous nous maintenons dans de tels sen-
timents, le Seigneur nous accordera sa grâce, 
il nous animera de son esprit et nous donnera 
le discernement pour réaliser judicieusement 
toutes choses.

Ainsi nous aurons part, comme membres du 
petit troupeau, à la vocation céleste, et l’Armée 
de l’Eternel pourra entrer en possession de son 
héritage; nous accomplirons le programme 
divin et apporterons la bénédiction à l’humanité 
gémissante et mourante.
 ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫  ▫ 

Questions pour le changement
– du caractère –

Pour le dimanche 14 janvier 2024

1. Restons-nous un égoïste qui recherche des 
avantages en faisant le moins d’efforts pos-
sibles?

2. Opposons-nous la résistance voulue au 
monde, mais toujours dans la bienveillance 
du Royaume?

3. La tribulation montrera-t-elle que notre foi 
est réelle ou théorique?

4. Sommes-nous attachés les uns aux autres par 
les liens solides de l’amour divin que rien ne 
peut rompre?

5. Remplissons-nous notre tâche avec une 
ardeur toujours nouvelle?

6. Vivons-nous le programme dans la prière, le 
renoncement, par attachement pour réjouir 
le cœur de l’Eternel?


